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ANNALES 


DE MATHEMATIQUES 

PURES ET APPLIQUEES. 

PROSPECTUS- 

C’esT uue singularity assez digne dp remarque que , tandis qu’il 
existe une multitude de journaux relatifs & la Politique , a la Jurispru - 
deuce , a X Agriculture , au Commerce , aux Sciences physiques et na- 
iurelles , aux Lettres et aux Arts ; les Sciences cxactes , cultivees 
aujourd’hui si universellcment et avec tant de succes , ne comptent pas 
encore un seul recueil periodique qui leur soit specialement consacre (*), 
un recueil qui permette aux Geometres d’etabhr entre eux un commerce 
ou, pour mieux dire , une sorte de communaute de vues el d’iddes; un 
recueil qui leur epargne les recherches dans lesquelles ils ne s’engagent 
que trop souvent en pure perte , faute de savoir que deja elles ont 

(*) On ne saurait ? en efFet , considerer comme tels, Ie Journal de Tecole polytech- 
nique , non plus cjue la Correspondance que r^dige M. Hachette ; recueils Ires pr<$— 
cieux sans doute , mais qui, outre qu’ils ne paraissent qu’a des epocjues peu rapprochees^ 
sont consacres presque uniquement aux travaux cTun seul thablissement, 
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dte entreprlses ; un recueil qui garantisse k chacun la priority des 
rdsultats nouveaux auxquels il parvlent ; un recueil enlin qui assure 
aux travaux de tous une publicity non rnoins Honorable pour eux 
qu’utile au progrds de la science. 

Frappes des nombrcux avantoges que pouvait prdsenter la publica- 
tion d’un tel ouvrage , les redacteurs de ces Annales , long-temps 
avant qu’ils songeassent a s’en occuper , en avaient congu le plan ct 
desire rexistence. 11s avaient meme fait , auprds de quelques person- 
nes plus a portde et mieux en etat qu’eux de l’executer , des de- 
marches pressantes pour les solliciter a l’entreprendre ; et le non 
succds de ces demarches a seul pu les enhardir k s’en charger eux- 
mdmes. 11s osent croire que tous ceux qui aiment et cultivent les 
sciences exactes applaudiront a leur zele et s’empresseront de seconder 
leurs efforts ; et que les savans mdme qui pourraient le mieux se 
passer des secours qu’un ouvrage de la nature de celui-ci est sus- 
ceptible d’offrir, ne dedaigneront pas neanmoins d’accorder leur en- 
couragement honorable a une entreprise dont le succds ne peut que 
contribuer encore & rayancemcntde ces memes sciences qui , en echange 
de tant de methodes precieuses et de verites importantes dont il les 
ont enrichies , leur ont procurd un si haut degre d’illustration. 

Les Redacteurs des Annales sentent fort bien tout ce que la dis- 
tance ou ils se trouvent du centre des lumieres peut ajouter de dif- 
ficultes k leur entreprise ; mais , plus jaloux de leur reputation et 
de l’estime des savans que soigneux de leurs interdts pecuniaires , 
ils sont resolus de faire tomber sur eux seuls tous les sacrifices aux- 
quels la position peu commode oh ils se trouvent doit inevitablement 
les exposer ; et de n’epargner aucun soin , aucune depense , pour que 
leur recueil ne soit ni meins soignd ni plus couteux qu’il pourrait 
l’dtre, s’il partait du sein meme de la capitale. 

Ces Annales seront principalement consacrees aux Mathematiques 
pures , et sur-tout aux rechex-ches qui auront pour objet d’en per- 
fectionner et d’en simplifier l’enseignement. Le litre de l’ouvrage annonce 
assez d’ailleurs que , si Ton n’y doit rien rencontrer d’absolument 
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etranger au Cal cut , a la Geometric et a la Mecanique rationncllc > 
les redactours sont neanmoins dans l’intention de n’en rien exclude 
de ce qui pourra dormer lieu a des applications de ces diverses bran- 
ches des sciences exactes. Ainsi, sous ce rapport, r Art de conjeciurer , 
V Economie politique , V Art militaire , la Physique generate , I'Qpti- 
que , l’ Acoustique , V Astronomic , la Geographic , la Chronologic > la 
Chimie , la Mineralogic , la Mcteorologie , V Architecture civile , la 
Fortification , VArt nautique et les Arts mdcaniques > enfin 7 pour- 
ront y trouver acc&s. On aura soin , au surplus ? de consulter, a cet 
egard , le voeu du plus grand nombre des souscripteurs } et de s'y 
conformer scropuleusement. 

Avec les materiaux qu’ils ont amassds depuis long temps, les Re- 
dacteurs des Annales pourraient aisdment fournir seuls , durant 
plusieurs annees , a la composition de leur recueil ; mais ils comp- 
tent beaucoup moins sur leurs propres ressources que sur les secours 
que Toudront bien leur fournir leurs abonnes et correspondans. Ils 
se feront m£me une loi de n’occuper 1c public de leur travaux per- 
sonnels , qu’autant que l’inter&t que ces travaux pourront ofFrir , ou 
l’insuffisance des autres matures , pourra leur servir d’excuse. 

Chaque num^ro des Annales ofFrira un ou plusieurs Theoremes a 
dbmontrer , un ou plusieurs Problemes a resoudre. Les Rddacteurs , 
dans le choix de ces theoremes et problemes, donneront la preference 
aux enonces qui pourront leur etre indiques par leurs correspondans; 
et ils consigneront , dans leur recueil , les demonstrations et solutions 
qui leur seront parvenues ; ils esperent ainsi provoquer chez les jeunes 
geometres une utile et louable emulation. Personne n’ignore d’ailleurs 
combien ces sortes de ddfis ont ajoute de perfectionnement & Fanalise, 
au commencement du dernier sidcle ; et il n’est point deraisonnable 
de penser qu’en les renouvelant , on peut , peutAtre, lui preparer 
encore de nouveaux progr&s. 

Par les rrsemes motifs, les R^dacteurs des Annales auront soin d’in- 
serer dans leur recueil les programmes des prix proposes par les di- 
verses soei^As savantes de PEurope : toutes les fois du moins quo les 



IV 


prospectus. 

concours ouvcrts auront pour objet des questions relatives aux sciences 
exactes , ou aux diverses applications dont elles peuvent 6tre sus- 
ceptibles. 

Enfin , un objet auquel on se propose de donner, dans ces Annates , 
line attention toute particuliere , a raison de l’extr£me utilite que ie 
public pcut en retirer , c’est l’annonce et Tanalise des ouvrages nou- 
vcaux , tant nationaux qu’etrangers , relatifs aux sciences mathema- 
tiques et aux autres sciences qui en dependent. Ici deux extremes sont 
egalement a eviter , savoir : une censure maligne et ddcourageante qui 
ferait redouter aux auteurs de conficr aux Redacteurs des Annates le 
soin de faire connaitre lours productions ; et une c.ondescendance non 
inoins coupable qui , en donnant le change sur le mdrite reel de ces 
productions , tromperait Tattente du public , et manquerait ainsi tota- 
lement le but. Heureusement , la nature meme des outrages dont on 
aura a rendre cornpte dans ce recueil , permet de tenir facilement , entre 
Tun et l’autre extremes , un milieu convenable : ces sortes d’ ou- 
vrages valent cn effet , generalement parlant , beaucoup plus par le 
fond des idees que par la maniere dont elles sont presences ; et si 
Vindication pure et simple des malieres dont se compose un ouvrage 
de gout et d’imagination , et de la liaison qui regne entre elles, n’en 
peut donner qu’une idee tres-imparfaite , une pareille indication suflit , 
le plus souvent , pour mettre les savans en mesure d’asseoir leur 
opinion sur un traite de geometrie ou d’analise. Les Redacteurs des 
Annates s’attacheront done principalement a presenter , des ouvrages qui 
leur seront adresses , un cornpte parfaitement exact , et d’une ^tendue 
proportionnee a leur importance, en se rendant tres-sobres, d’ailleurs , 
tant de louanges que de blame ; et ils esperent concilier ainsi ce qu’ils 
doivent aux auteurs , au public et a eux-memes, En un mot , les 
Redacteurs feront tons leurs efforts pour que ce recueil soit exacte- 
ment tel qu’ils eussent pu desirer de le trouver , si d’autres qu’eux 
en ayaient entrepris la redaction. 



